
LE DRAME ALGÉRIEN EN QUELQUES DATES 

1954 

1er novembre 

 

 

6 novembre 

 

1955 

2 janvier 

 

19 janvier 

 

25 janvier 

 

31 mars 

 

3 juin 

 

 

1er juillet 

 

 

24 août 

 

11 septembre 

 

16 no-
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20 janvier 
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Vague d’attentats terroristes déclenchés par le Comité révolutionnaire d’Unité et 

d’Action. 

 

Dissolution du MTLD de Messali Hadj. 

 

 

Attentats au Maroc, agitation en Tunisie. 

 

Des renforts militaires commencent à arriver en Algérie. 

 

Jacques Soustelle est nommé Gouverneur Général de l’Algérie. 

 

L’Assemblée Nationale vote une loi sur l’État d’Urgence en Algérie. 

 

La Tunisie obtient « L’autonomie Interne », au Maroc les Nationalistes exigent le 

retour du roi Mohamed Ben Youssef. 

 

Pour marquer son hostilité à la politique du gouvernement, le Général Juin démis-

sionne du Comité de Coordination de l’Afrique du Nord. 

 

Rappel des premières classes. 

 

Le Parti Communiste organise des manifestations contre l’envoi de renforts. 

 

L’ex-sultan Mohamed Ben Youssef reprend sa place sur le trône Chérifien. 

 

 

Création à Alger d’un Comité d’Action et de Défense pour l’Algérie Française com-

posé principalement d’éléments poujadistes. 

 

Jacques Soustelle quitte l’Algérie. 

 

Robert Lacoste demande l’envoi de 200.000 hommes. 

 

Série d’attentats terroristes dans les cafés d’Alger. 

 

Débarquement des troupes françaises et britanniques à Suez. 

 

Le général Salan est nommé commandant en chef en Algérie. 



1957 

7 janvier  

 

16 janvier 

 

26 mai 

 

16 septembre 

 

24 septembre 

 

1958 

8 février 

 

10 mai 

 

13 mai 

 

24 mai 

 

29 mai 

 

4 juin 

 

9 juin 

 

16 juin 

 

1er juillet 

 

12 décembre 

 

 

1959 

8 janvier 

 

 

16 septembre 

 

 

1960 

18 janvier 
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Début de la Bataille d’Alger. 

 

Attentat au bazooka contre le général Salan. 

 

Ali Chekkal est assassiné à Paris. 

 

Mise en place du barrage électrifié sur la frontière Tunisienne. 

 

Arrestation de Yassef Saadi. 

 

 

Bombardement de Sakiet Sidi Youssef. 

 

Trois militaires prisonniers du FNL sont exécutés. 

 

Manifestation à la mémoire des trois soldats fusillés, la foule envahi le Forum. 

 

La Corse rallie le mouvement d’Alger. 

 

Le Colonel Jean-Pierre est tué au combat près de Guelma. 

 

Voyage du Général de Gaulle en Algérie. 

 

Le général Salan est nommé délégué général en Algérie. 

 

Le général Massu est nommé Préfet d’Alger. 

 

Second voyage du général de Gaulle en Algérie, les premières inquiétudes naissent. 

 

Le général Salan est rappelé, il est nommé inspecteur général de la Défense Natio-

nale. 

 

 

Le général de Gaulle devient Président de République, Michel Debré est Premier 

Ministre. 

 

Lors d’une intervention télévisée, le général de Gaulle propose 3 solutions pour 

l’Algérie : la sécession totale, l’assimilation ou l’association. 

 

 

A la suite de propos tenus devant un journaliste allemand, et favorables au main-

tien de l’Armée en Algérie, le Général Massu est rappelé à Paris. 

 



 

24 janvier 

 

 

25 janvier 

 

1er février 

 

 

 

25 avril 

 

16 juin 

 

6 septembre 

 

 

16 novembre 

 

 

4 décembre 

 

 

15 décembre 

 

 

24 décembre 

 

1961 

25 janvier 

 

30 janvier 

 

22 avril 

 

26 avril 

 

6 mai 

 

20 mai 

 

31 mai 
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Des barricades sont élevées dans Alger, violente fusillade entre les insurgés 

et les gendarmes mobiles (20 morts, 200 blessé). 

 

Des régiments de parachutistes sont envoyés en renfort à Alger. 

 

Le colonel Dufour, commandant le 1er REP, obtient la reddition du camp retranché. 

Ortiz entre dans la clandestinité, Lagaillarde est transféré à la prison de la Santé, 

les Unités Territoriales sont dissoutes. 

 

Jacques Soustelle s’oppose à la politique algérienne du Général de Gaulle. 

 

Le Front de l’Algérie Française est créé à Alger. 

 

« Manifeste des 121 » des intellectuels revendiquent pour les appelés le droit à 

l’insoumission. 

 

Procès des Barricades : Pierre Lagaillarde bénéficie d’une mise en liberté provi-

soire. 

 

Cinq inculpés au procès des barricades, dont Pierre Lagaillarde et Jean Jacques Su-

sini, s’enfuient en Espagne. 

 

Le Conseil des Ministres annonce des mesures disciplinaires contre le Général Sa-

lan qui multiplie les déclarations publiques en faveur de l’Algérie Française. 

 

Dissolution du Front pour l’Algérie Française. 

 

 

Le Général Challe demande sa mise à la retraite anticipée. 

 

Le Général Salan s’entretient à Madrid avec Pierre Pouiade. 

 

Déclenchement du Putsch, avec l’aide de régiments parachutistes. 

 

Le Général Challe se rend, les Généraux Salan, Jouhaud et Zeller rejoignent l’OAS. 

 

Le général Zeller est arrêté. 

 

Le gouvernement français décide un cessez-le-feu unilatéral. 

 

Les généraux Challe et Zeller sont condamnés à 15 ans de réclusion criminelle. 

 

Procès des responsables du putsch : les généraux Petit, Nicot, Bigot, Gouraud et le  



 

 

 

11 juillet 

 

 

8 septembre 

 

22 novembre 

 

1962 

29 janvier 

 

8 février 

 

19 mars 

 

22 mars 

 

 

24 mars 
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Commandant de Saint Marc sont condamnés. 

 

Sont condamnés à mort par contumace les généraux Salan, Jouhaud et Gardy, les 

colonels Argoud, Broizat, Gardes, Godard et Lacheroy. 

 

Attentat de Colombey. 

 

Le Comité de Vincennes favorable à l’Algérie Française est dissous. 

 

 

A El Biar, une villa occupée par des barbouzes est détruite. 

 

Métro Charonne. 

 

Suite aux accords d’Evian, le cessez le feu est ordonné pour midi. 

 

Les condamnés FLN sont amnistiés. 

Bal El Oued est bouclé. 

 

Le général Jouhaud est arrêté à Oran. 

 

Fusillade de la rue d’Isly. 

 

Le général Salan annonce la création d’un Conseil National de la Résistance. Le co-

lonel Gardès crée des Maquis dans l’Ouarsenis. 

 

Le lieutenant Degueldre, chef des commandos Delta, est arrêté à Alger. 

 

Le général Jouhaud est condamné à mort par le Haut Tribunal Militaire. 

 

Le général Salan, chef de l’OAS, est arrêté à Alger. 

 

Le CNR (Georges Bidault, Jacques Soustelle, colonel Argoud) décide de continuer la 
lutte. 
 

André Canal, chef de la Mission III de l’OAS, est arrêté. 
 

Première rencontre entre Jean Jacques Susini et Abderaman Farès pour tenter 
d’établir un accord entre Européens et Musulmans. 
 

Le Général Salan est condamné aux travaux forcés à perpétuité. 
 
 



7 juin 
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Le légionnaire Albert Dovevar et le pied noir Claude Piegts sont exécu-

tés. 

 

Accords Susini—Mostefal. 

 

Incendie du port pétrolier d’Oran. 

 

Le général Gardy quitte l’Oranie. 

 

Le lieutenant Roger Degueldre est condamné à mort par la Cour Militaire de Jus-

tice. 

 

Le Général de Gaulle reconnaît l’indépendance de l’Algérie. 

 

Massacres à Oran : 3.000 morts et disparus. 

 

Le lieutenant Roger Degueldre est exécuté. 

 

Le colonel Jean Bastien-Thiry est exécuté. 

 

Source : Echo de l’Oranie 


